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peut-étre en France 2 deux heures du matin du 21
décembre. C’est par les eclypses que nous s¢avons
que le soleil se leve icy quatre heures plus tard en-
viron qu’en France; notre élévation est de 45 degrés
et demi environ.

Le 2 janvier on baptisa un chef de famille; le g
une famille; le 16 deux familles; et le tout fort
solennellement.

Le 13 février on baptisa, avec les cérémonies de
1’église, une fille de dix 2 douze ans.

Le 2 mars et les autres jours en suivant du carna-
val, le diable est icy déchaisné aussi bien qu’en
France. Ce n’est que diablerie et masquarade en ce
temps 13, par tout le pays des Hurons: cela a débau-
ché deux ou trois de nos chretiens et refroidi plu-
sieurs autres, qui se disposoient au baptéme. Nous
efimes recours A Dieu par le saint sacrifice de 1a messe
et par les quarante heures, durant lesquelles nous
exposames le St-Sacrement. La Relation dira fidele-
ment le reste. J'assure, V. R., qu’elle est tres-
fidelle: c’est pourquoi je me contenterai de toucher
[185] en passant les diableries de ces peuples. Elle
pourra juger par ce qui suit, que ce ne nous est pas
peu de peine d’élever et entretenir, au milieu d'une
nation perverse, ces nouvelles plantes du christia-
nisme que Dieu nous a commis; nous pouvons dire
avec saint Paul: Fzlioli quos iterum parturio, etc. Nous
et eux avons bon besoin des prieres de V. R.; je les
recommande & sa charité.

1° Toutes leurs fagons de faire leur sont dictées
immédiatement du diable, qui leur parle tantét en
forme de corbeau ou quelque autre oyseau semblable,
tant6t en forme de lamme ou Ame, et tout cela dans



